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PREAMBULE 
 

 

 

1. Cadre juridique actuel de la commune de Faux-Villecerf : 

 

Les communes non dot®es dôun Plan Local dôUrbanisme (P.L.U.) sont soumises en mati¯re dôurbanisme et de construction aux dispositions du 

R¯glement National dôUrbanisme (R.N.U.) r®gi par les articles R 111-1 à R 111-27 du Code de lôUrbanisme ; ainsi quô¨ lôarticle L 111-1-2 dit « de 

constructibilité limitée ». 

 

 

Art. L. 111-1-2 ç En lôabsence de plan local dôurbanisme ou de carte communale è opposable aux tiers ou de tout document dôurbanisme en tenant 

lieu, seules sont autorisées, en dehors des parties actuellement urbanisées de la commune : 

 

 

- Lôadaptation, la r®fection ou lôextension des constructions existantes ; 

 

- Les constructions et installations n®cessaires ¨ des ®quipements collectifs è, ç ¨ la r®alisation dôaires dôaccueil ou de terrains de passage des 

gens du voyage è, ¨ lôexploitation agricole, ¨ la mise en valeur des ressources naturelles et ¨ la r®alisation dôop®rations dôint®r°t national ; 

 

- Les constructions et installations incompatibles avec le voisinage des zones habit®es et lôextension mesur®e des constructions et installations 

existantes ; 

 

 

(Loi. n° 2000-1208, 13 déc. 2000, art. 33 ) Les constructions ou installations, sur délibération motivée du conseil municipal, si celui-ci considère 

que lôint®r°t de la commune, ç en particulier pour ®viter une diminution de la population communale è, le justifie, d¯s lors quôelles ne portent pas 

atteinte ¨ la sauvegarde des espaces naturels et des paysages, ¨ la salubrit® et ¨ la s®curit® publique, quôelles nôentra´nent pas un surcroît important 

de d®penses publiques et que le projet nôest pas contraire aux objectifs vis®s ¨ lôarticle L. 110 et (L. nÁ95-115, 4 fév. 1995) aux dispositions des 

chapitres V et VI du titre IV du livre Ier ou aux directives territoriales dôam®nagement pr®cisant leurs modalit®s dôapplication. 
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N®anmoins, et conform®ment ¨ lôarticle L 124-1 du Code de lôUrbanisme, les communes qui ne sont pas dot®es dôun Plan Local dôUrbanisme 

peuvent élaborer, le cas échéant dans le cadre de groupements communaux, une carte communale (pr®cisant les modalit®s dôapplication des r¯gles 

g®n®rales dôurbanisme prises en application de lôarticle L 111-1 du m°me code) permettant de suspendre lôapplication de la r¯gle de la 

constructibilité limitée. 

 

 

***  

 

 

 

La présente élaboration a pour objectif dôadapter les ®volutions du territoire communal aux dispositions de la Loi Solidarit® et 

Renouvellements Urbains et de définir un projet de développement pour les années à venir. 

 
2. Objectifs de la commune  

 

La carte communale reste un document simple, qui sans r¯glement autre que le R¯glement National dôUrbanisme permet dans un premier temps de 

fixer, les secteurs o½ lôon souhaite urbaniser et ceux o½ on ne le souhaite pas. Le positionnement de ces limites constructibles, la profondeur, la 

taille des zones permettra de g®rer lôimplantation. 

 
Lôinitiative de lô®laboration dôune carte communale a ®t® prise par le Conseil municipal de Faux-Villecerf, par  une délibération du ééééé. 

prescrivant cet objectif. 

 

La carte communale se base sur un diagnostic complet permettant dôappr®hender le village dans sa globalit®, pour ainsi en faire ressortir des 

orientations communes et équilibrées. Ce document permet également de protéger des secteurs où les constructions ne sont pas envisageables 

en vu des sensibilit®s paysag¯res, des contraintes techniques et de principes dô®volution raisonn®e. 
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Le paysage sôimpose tout dôabord : cette r®gion, çla Champagne Crayeuseè, conna´t ici quelques variations gr©ce ¨ ses collines et ondulations. Elle 

offre même au sud-ouest des paysages de transition entre la vall®e de la Seine et le Pays dôOthe. 

 

Le bâti traditionnel est remarquable par ses formes : longères, bâti sur cour parfois surmonté de hauts murs percés parfois dôun porche, éses 

matèriaux : calcaire pour les fa­ades, terre cuite pour les couvertures et les cha´nages dôangle, le silexé Faux-Villecerf dispose dôun patrimoine 

b©ti et naturel important et riche : blocs de fermes en b©ti sur cour, vergersé 

 

Ces traits de caractère bien particuliers semblent appréci®s : reprise de lôhabitat ancien, cr®ation dôhabitat nouveau, des jeunes familles 

viennent sôinstaller sur la commune et en m°me temps : un territoire vaste avec un espace urbain ®tal®, des limites du b©ti ¨ contenir et à 

clarifier, des espaces sensibles ¨ prot®ger, une urbanisation ¨ ma´triser et ¨ ®valuer dans son ensemble éaussi le temps de lô®laboration de 

la carte communale doit permettre de mesurer les évolutions attendues, de retenir les orientations souhaitables et de dégager lôesprit des 

actions ̈  mettre en îuvre.  

Il sôagit pour Faux-Villecerf : de conforter son dynamisme socio-économique et son attractivité, mais de manière réfléchie et modérée ; de 

clarifier la limite constructible ; de gérer différents équipements à disposition : eau potable, r®seau WIFI ADSL, voiries é 

 

En tant que v®ritable document dôurbanisme, opposable aux tiers apr¯s enqu°te publique et approbation conjointe par le conseil municipal et le 

préfet, la commune peut, si elle le souhaite, prendre la compétence de délivrance des permis de construire. Actuellement la commune ne souhaite 

pas ce transfert de compétence. 

 

Lô®laboration de la carte communale doit conduire en un zonage simple, coh®rent, ç cristallisant è lôint®r°t collectif.  

 
 
3. Intérêt de la carte communale et contenu  

 
 
La carte communale permet de lever la règle constructibilité limitée, ouvrant ainsi la possibilité à la commune de Faux-Villecerf dô®tendre sa 

zone actuellement urbanis®e, tout en respectant lô®quilibre g®n®ral de son territoire. 

 

Ainsi, la carte communale définit un zonage délimitant les secteurs constructibles et inconstructibles (sauf lôadaptation, la r®fection, le 

changement de destination ou lôextension de constructions existantes ou de constructions et installations n®cessaires ¨ des ®quipements collectifs, à 

l'exploitation agricole ou forestière, ainsi que la mise en valeur des ressources naturelles). 
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Il sôagit dôun moment privil®gi® pour la commune permettant de d®finir des principes dôam®nagement et de d®veloppement ¨ moyen terme et à long 

terme. 

 

La loi du 13 décembre 2000 « Solidarité et Renouvellement Urbains è conf¯re ¨ la carte communale le statut de document dôurbanisme. Approuv®e 

conjointement par le Préfet de Département et le Conseil Municipal, après enquête publique, elle demeure valide jusquô¨ sa r®vision future. 
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La carte communale comprend : 

 
 

UN RAPPORT DE PRESENTATION  : 

 
- Analyse de lô®tat initial de lôenvironnement 
- Présentation des prévisions de développement économique et démographique 
- Justification des choix dôam®nagement retenus par la commune 
- Modalit®s dôapplication du R¯glement National dôUrbanisme retenues pour chaque zone d®finie par la carte 

communale 
 

UN OU PLUSIEURS DOCUMENTS GRAPHIQUES : 

 
- Délimitation de deux types de zones : constructibles et non constructibles 

 
La loi Urbanisme et Habitat n° 2003-590 du 2 juillet 2003 

 
 
La loi Solidarité et Renouvellement Urbain du 13 décembre 2000 avait apporté de nombreuses modifications au Code de l'Urbanisme, notamment 

en faisant de la Carte Communale un véritable document d'urbanisme à part entière, au même titre que le Plan Local d'Urbanisme. 

 

 

Ainsi de nombreuses communes qui souhaitaient établir une simple cartographie délimitant les zones constructibles et les zones naturelles nôont pas 

besoin de se doter dôun plan local dôurbanisme, plus lourd et plus complexe. 

 

 

De nouveau, les législateurs ont souhaité améliorer l'application des dispositions de la loi SRU, notamment à travers de la Loi "Urbanisme et 

Habitat" du 02 juillet 2003. 

 

 

Cette loi apporte de nouveaux outils à disposition des communes dotées d'une carte communale : 
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- Attribution dôun droit de pr®emption aux communes dot®es dôune carte communale. Les conseils municipaux des communes dot®es dôune 

carte communale approuv®es peuvent, en vue de la r®alisation dôun ®quipement ou dôune op®ration dôam®nagement instituer un droit de 

pr®emption  dans un ou plusieurs p®rim¯tres d®limit®s par la carte. La d®lib®ration pr®cise pour chaque p®rim¯tre lô®quipement ou 

lôop®ration projet®e. 

 

Cette loi apporte des modifications dans la proc®dure dô®laboration  d'une carte communale : 

 

 

- Le 3
ème

 alin®a de lôarticle L 124-2 du code de lôurbanisme est ainsi r®dig® : « Les cartes communales sont approuvées, après enquêtes 

publiques, par le Conseil Municipal et le Préfet. Elles sont approuvées par délibération du Conseil Municipal puis transmises pour 

approbation au Pr®fet qui dispose dôun d®lai de deux mois pour les approuver. A lôexpiration de ce d®lai, le pr®fet est r®puté les avoir 

approuvées. Les cartes communales sont tenues à la disposition du public ». 
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DIAGNOSTIC 
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A. SITUATION ET CADRE NATUREL  
 

 

1. SITUATION DU TERRITOI RE COMMUNAL  
 

1.1. El®ments dôhistoire (source www.faux-villecerf.net )  
 

 

La commune de Faux-Villecerf appartient actuellement au canton de Marcilly-le-Hayer.  

 

Le terme Faux est issu du latin fagus, La partie la plus 

ancienne de lô®glise est dat®e du XII¯me si¯cle.  

En 1789, Faux et Villecerf formaient une communauté de 

lôintendance et de la g®n®ralit® de Ch©lons, ®lection de Troyes. 

Faux était seul du baillage de Troyes, Villecerf étant de celui de 

Sens. 

 

La carte de Cassini (XVIII
ème

 siècle), nous indique la 

présence de Faux, paroisse, et Villecerf, hameau sans église. A cette 

époque le couvert végétal est très réduit. Cultures et savart semblent 

couvrir lôensemble du territoire ¨ lôexception des hauteurs. 

Le nom de la route de P©lis, rue dôObterre nous rappelle la 

pr®sence par le pass® dôun hameau d®nomm® Aubeterre, d®truit au 

cours de son histoire (avant le XVIII
ème

 siècle car ne figurant pas 

sur la carte de Cassini). 

 

http://www.faux-villecerf.net/
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Par ailleurs, lôanalyse non exhaustive du cadastre napol®onien nous rend compte dôinformation compl®mentaires. Le lieu-dit 

dénommé Obterre, en terminaison du chemin du même nom, apparaît sur le cadastre dat® de 1831. Actuellement il sôagit dôun espace situ® 

entre les lieux-dits « Les Grandes Ouches », la « Voie Blanche » (commune de Villadin), « Buisson Renard » et « Fond des Chênes ». 

 

 

Cadastre Napoléonien ï 1831 (Archives d®partementales de lôAube) Cadastre actuel  
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2. LE SITE DE FAUX-VILLECERF   
 

2.1  Données géographiques et paysagères 
 

Une commune au cîur de la Champagne 

 

Faux-Villecerf se situe au sein dôun 

espace g®ographique vou® ¨ lôagriculture, au 

cîur dôune r®gion agricole productive. 

 

Son positionnement est privilégié : la 

localisation autour de deux grands axes de 

circulation de lôouest aubois : les vall®es de la 

Seine et de la Vanne, en font un lieu préservé et 

accessible. 

 

Le territoire de Faux-Villecerf couvre 

une superficie 2130 ha dont 26 ha de bois et 

forêts, essentiellement voués aux grandes 

cultures. 

Ce territoire observe une forme de 

village-rue étendu, entre deux pôles historiques : 

le village de Faux et le hameau de Villecerf. Il 

nôest travers® par aucun cours dôeau permanent. 

Diverses routes départementales ouvrent des 

accès aisés vers la vallée de la Seine, de la Vanne 

(axe Nord-Sud) et dôEst en Ouest. 

Au sein de ce territoire, lôoccupation humaine est presque exclusivement concentr®e le long de la rue Saint-Martin (D 23). Seuls un 

écart récent existe : un b©timent dôexploitation agricole ¨ vocation dô®levage sôest implanté en limite du finage de Mesnil-Saint-Loup. 
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Données paysagères du territoire communal : 

 

La Champagne Crayeuse connaît ici 

quelques variations grâce à ses collines et 

ondulations. Elle offre même au sud des 

paysages de transition entre la vallée de la 

Seine et le Pays dôOthe. Cette terre marqu®e 

par la craie, o½ lôeau est rare, autrefois dite 

pouilleuse fait aujourdôhui partie dôune des 

régions agricoles les plus productives de 

France. 

 

 



Carte Communale de FAUX-VILLECERF ï Rapport de Présentation 

CDHU ï 11 rue Pargeas ï10000 TROYES ï2007. 18 

Lôoccupation du sol communale est domin®e par de la polyculture et peu dô®levage. Il sôagit de grandes unit®s fonci¯res agricoles remembr®es, 

donnant lieu à un paysage ouvert. Toutefois, les ondulations de faible amplitude de la topographie offrent tantôt des perspectives lointaines 

principalement sur la partie nord du finage, tantôt des paysages plus vallonés vers le sud de la commune. 

PLATEAU  

VALLEE  

COTEAU 
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Lôespace agricole :  

La forme g®om®trique des parcelles agricoles, de plusieurs hectares dôun seul tenant, offrent une succession de couleurs, de 

changements de tons en fonction de la saison. 

 

Les surfaces arborées : 

Peu présentes depuis de nombreux siècles, leur représentation est réduite au bois localisé au sud 

ouest du finage (lieu-dit « Le Haut du Berca »). Les boisements visibles depuis la commune sont 

majoritairement situés en dehors du finage (Bois de Villadin et de Pâlis). 

Par ailleurs, les autres éléments végétaux offrant des points de verticalité dans le paysage, sont 

repr®sent®s par les arbres, des fruitiers et un ensemble dôanciens vergers, de jardins, de potagers. Cette 

trame verte assure un espace tampon, une transition douce entre les champs cultivés ouverts et les zones 

urbanisées. 

 

Les bois: bien quôils aient presque disparu du 

territoire communal, jouent encore un rôle important 

dans le paysage et en constituent la principale animation. 

Sur les hauteurs, ils accentuent lôimpression de relief.  

 

Les arbres : en milieu urbain lôarbre accentue 

les perspectives ou conforte la prestance dôun ®difice. 

Dans la plaine champenoise il fait figure de véritable 

événement paysager. La tempête de décembre 1999 a été 

la cause de la disparition de nombreux arbres 

centenaires. 

 

Les vergers : une heureuse initiative de 

plantation assurant une transition harmonieuse entre 

lôespace urbain et les terres agricoles cultiv®es. Cette 

succession offre plus dôintimit® au paysage urbain. Les 

vergers accueillent des espèces anciennes et locales 

(pommesé) qui constituent un patrimoine naturel ¨ 

préserver. 
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Les axes routiers : 

Le maillage de voiries départementales est 

dense, facilitant la traversée du finage. Le 

village constitue le point de convergence de 

ces routes, incontournable pour lôensemble des 

visiteurs traversant la commune. 

Lô®loignement g®ographique permet 

dôappr®cier le positionnement g®ographique du 

village dans son environnement proche : 

- Estissac : 9 km 

- Marcilly-le-Hayer, chef-lieu de canton : 10 

km 

- Marigny-le-Châtel : 11 km 

- Romilly-sur-Seine : 25 km  

- Nogent-sur-Seine : 27 km  

- Troyes : 30 km  

- Sens : 54 km 

 

Par ailleurs, les entr®es dôautoroute les plus 

proches se trouvent respectivement à 48 km 

pour lôA26 (sortie 30, vall®e de lôAube), 19 km 

pour lôA5 - sortie 19, Vulaines et 22 km pour 

la même autoroute ï sortie 20, Torvilliers. 
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Lôespace habit® : 

 

 

Le d®veloppement urbain sôest concentr® depuis des d®cennies autour de deux pôles : le hameau de Villecerf et le village de Faux. La continuité 

urbaine dôaujourdôhui ne permet plus de les diff®rencier nettement. Toutefois, cette urbanisation particuli¯re a accentu® lô®talement urbain 

linéaire. Ce lieu de vie est associé ®troitement ¨ un couvert v®g®tal tr¯s pr®sent, notamment en fond de parcelle. Le b©ti sôinscrit actuellement 

dans une bande de 60 m de profondeur vis ¨ vis de lôemprise de la voie publique desserte. Seuls quelques b©timents agricoles se détachent du 

fait dôun recul plus important. 

 

2.2. Données environnementales 
 

Bien que le paysage de Faux-Villecerf possède un caractère certain, aucun espace naturel sensible (ex : ZNIEFF, NATURA 2000, ZICOé) nôa 

été recensé sur la commune. La forte représentativité des espaces agricoles cultiv®s, d®pourvus dôespaces bois®s importants ou de prairies, font 

de la commune un écosystème composé accueillant des espèces végétales et animales plutôt communes. 
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3. LE PAYSAGE 
 

3.1. Paysage urbain  
 

3.1.1. Evolution urbaine 

Le village est constitué par lôassociation du hameau de Villecerf et du village de Faux. De nos jours, la discontinuit® urbaine nôest plus tr¯s 

sensible du paysage urbain. Mais il reste cependant des zones clairsem®es en milieu de village, et notamment au niveau de lô®cole, qui sont 

propices à des vitesses trop élevées des véhicules automobiles, sur une portion de route droite. 

Cadastre Napoléonien ï 1831 (Archives d®partementales de lôAube) 
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La succession des anciens corps de ferme (longères ou bâti sur cour), implantés de manière diffuse le long de la voie principale (rue Saint 

Martin) ont créé cette organisation de village-rue ; cet aspect paysager est renforcé par le remplissage progressif des « dents-creuses » par le bâti 

pavillonaire.  

Nonobstant cette organisation typique, lôespace de vie sôest dilat® autour de lô®glise de lôancien village de Faux, qui, pour sa part, 

correspondait davantage à un village en étoile.  

 

Notons que les anciennes mares pr®sentes au cîur du village et du hameau sont aujourdôhui combl®es. Par ailleurs, deux axes de 

circulation ont disparu : lôancien chemin de Villecerf à Pâlis (actuellement chemin de Villemaur-sur-Vanne) et un second chemin en impasse 

menant anciennement au même chemin de Pâlis. 

Deux chemins de contournement du village, cr®®s ¨ lôoccasion de remembrements des terres agricoles, sôinscrivent de part et dôautre 

de la rue Saint Martin. Les chemins « des derrières de Faux » et « des derrières de Villecerf » (Nord - Nord-Est) sont moins distants du 

village que le chemin dit nouveau dôAix (Sud ï Sud-Est). 

 

3.1.2. Typologies du bâti et incidences paysagères 

 

Le bâti ancien (avant fin XIXème) :  

 

Le b©ti de cette ®poque pr®sente de nombreux points communs comme lôalignement sur lôespace public ou lôutilisations des 

matériaux locaux (grès, calcaire, terre cuite, bois). Cela lui offre une grande cohérence et produit un image urbaine affirmée et de qualité. Ce 

b©ti typique des villages rue de champagne s¯che se tourne vers le soleil et sôaligne ¨ la rue tant¹t parall¯lement tant¹t perpendiculairement : 
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La longère : un bâti aux formes simples et longilignes 

 

Il sôagit du type le plus répandu, il 

est h®rit® des gaulois. Sôil existe quelques 

vastes long¯res du XIX¯me  form®es dôun 

seul bloc, celles-ci sont souvent issues de 

lôaccolement de plusieurs b©timents. Il peut 

sôagir de logis construits en enfilade ou 

dôannexes dôun bâtiment principal dont la 

hauteur va d®crescendo. Lorsquôelle est 

perpendiculaire à la rue, la longère est 

desservie par une cour orthogonale.  

Le bâti traditionnel est simple, il est 

généralement longiligne et connaît 

quelquefois des décrochements en hauteur et 

volume. Lôhorizontale domine dans lôaspect des constructions et la largueur des b©timents est tr¯s inf®rieure leur longueur. Les hauteurs ne 

dépassent pas un rez-de-chaussée + 1 étage + comble. Les toitures sont à 2 ou 4 pans et les lucarnes souvent traversantes et coiffées à la 

capucine.  

Bien que plus élancées et moins longues les constructions de la période industrielle conserve cette simplicité de forme et ce caractère 

longiligne. Ce sont alors les jeux décoratifs des matériaux et des modénatures (corniches, encadrements des ouvertures, chaînage, 

soubassement) qui deviennent plus exub®rants et lôordonnancement des fa­ades qui devient plus syst®matique. 

Notons un ordonnancement quasi constant des percements (alignement horizontal comme vertical des baies). De plus celui ci est 

soulign® par des bandeaux et cha´nes de briques qui rendent pleinement lisible lôorganisation architecturale du b©timent. 
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Le bâti sur cour : 

 

Ce b©ti sôorganise autour dôun espace de desserte central : la cour . Cette cour est fermée par de hauts murs ou des murs-bahut et un 

portail ¨ pilastres qui respectent et perp®tuent lôalignement sur la rue. Lorsque côest un b©timent qui ferme la cour cot® rue, celui-ci est percé 

dôun porche. Chaque b©timent poss¯de un usage diff®rent (habitation, grange, ®curieé)  
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Secteurs de constructions 

récentes (habitat) 

3- Bâti en milieu de parcelle : 

 

Le mod¯le du pavillon au cîur de la parcelle devient syst®matique au cours du XX¯me si¯cle et la production des constructions sôest 

standardisé à partir de matériaux exogènes. Les règles plus anciennes, associ®es ¨ une n®cessit® fonctionnelle dôorganisation du b©ti ¨ 

vocation agricole, se sont inversées : 

 

 

La transition nôest pas 

brutale. Les maisons 

agricoles bourgeoises 

témoignent de cette mise 

en scène progressive du 

b©ti au cîur de la 

parcelle, les espaces 

laissés libres étant 

paysagés. Cette 

diff®rence dôimplantation 

du bâti est due à des 

usages différents : la 

fonction agricole des locaux sôocculte face ¨ une occupation ¨ 

dominante résidentielle. 

 

On distingue une urbanisation au coup par coup exclusivement. 

Cette urbanisation opportuniste se fait sans logique prédéfinie là 

où les réseaux sont accessibles. Il en résulte un remplissage des 

espaces laissés vacants entre chaque corps de ferme : le paysage 

urbain tend à être moins aéré. Ainsi, la trame de village-rue a su organiser adroitement les évolutions successives et garantir une sauvegarde de 

la qualité urbaine du village. 

 

Partie bâtie de la parcelle 

jusquôau XIX¯me 

Partie bâtie de la parcelle 

aujourdôhui 
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C'est la typologie contemporaine. Les pavillons sont positionnés en milieu de parcelle. Ils sont donc en recul par rapport à la voie, souvent 

positionn®s sur une butte. Un muret en pierre, une haie v®g®tale doubl®e ou non dôun grillage ¨ claire-voie, interrompu pour laisser le passage à 

la voiture, marque l'alignement sur la rue. On retrouve notamment cette typologie en sortie de village, direction Mesnil-Saint-Loup, ou le 

village-rue se dilate pour organiser le bâti perpendiculairement à la rue du Moulin (prolongeant la rue Saint-Martin).  

 

 

4.- B©ti r®cent ¨ vocation dôactivit®s :  

 

On observe cette 

typologie  sous des  

formes et des dimensions  

très variées suivant 

l'usage et la fonction. Elle 

se situe en marge, du 

village, agencés en fond 

de parcelle. 

 

  

A Faux-

Villecerf, les bâtiments 

occupent parfois 

l'emplacement 

d'anciennes dépendances 

agricoles. Ainsi, ils reprennent lôimplantation traditionnelle des constructions agricoles en b©ti sur cour. Ils se sont implant®s autour des 

parties actuellement urbanisées, concourant à sauvegarder le caractère groupé du bâti villageois. Dans l'ensemble l'intégration est satisfaisante 

mis à part certains éléments dont les matériaux non-enduits ne permettent pas dôavoir une finition correcte (parpaings, bac acier bruté). Les 

couleurs des bardages m®talliques semblent pour leur part adapt®s ¨ lôenvironnement local (couleurs traditionnelles du bâti ancien et tonalité 

générale du paysage). 
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5.- Perceptions en Entrées de Ville : 

 

Vers Dierrey-Saint-Pierre :  

Le croisement entre le chemin de la Garenne et le CD60 est le 

point dôentr®e de lôagglom®ration.  

Le panneau dôagglom®ration (P.A.) est placé au-delà du carrefour, 

après les dernières constructions. 

 

 

 

 

Vers Pâlis : 

Lôentr®e est marqu®e dôun c¹t® par une haie de v®g®taux 

persistants. 

De lôautre c¹t®, lôentr®e dans le village est marqu® par le carrefour 

avec le chemin des Serres. Ces espaces hors agglomération 

(dôapr¯s la position du P.A.) se traduisent dôun c¹t® par des champs 

ouverts et de lôautre une parcelle en friche occup®e par quelques 

arbres et arbustes. Le P.A. est placé dans la P.A.U. (Parties 

Actuellement Urbanisées). 

 

 

Vers Villadin : 

Lôentr®e dôagglom®ration est diffuse. Cet espace 

représente un entrée conjointe avec la rue Saint-Martin 

menant à Saint-Lupien 

Lôentr®e est marqu®e par lôomnipr®sence de lôactivit® 

agricole : des terres cultivées et un bâtiment agricole. 

Le P.A. est situé au-delà dudit bâtiment. 
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Un effet dôopposition prononc® entre un bâtiment agricole en parpaings non 

enduits et un verger en alignement sur la voie. 

Le P.A. est situ® ¨ lôint®rieur de la P.A.U. (la b©timent agricole est hors 

agglomération). 

 

 

 

 

Vers Prunay-Belleville : 

Lôentr®e de ville refl¯te lôatmosph¯re g®n®rale du village : agreste. Les fonds 

de parcelle traités en espaces verdoyants contribuent à intégrer les 

constructions. Le cimetière est situé hors agglomération. Le P.A. est 

positionné en limite du bâti. 

 

 

Vers Saint-Lupien : 

Le front urbain est perceptible de loin, la végétation ne masquant pas les constructions 

r®centes. Lôentr®e est diffuse : lôeffet du rue nôexiste pas du fait de lôabsence de constructions 

de part et dôautre. 
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5.- Couleurs et matériaux : 

 

MURS : 

Soubassement en brique ou en grès et partie haute en craie. 

Des bandeaux de brique soulignent les ®tages des constructions dôhabitation 

Enduits : ¨ pierre vue ou plein pour lôhabitation 

 

TOITURES : 

Tuiles de terre cuite : Plate de petite section, mécanique ou tuile « écaille » 

 

 

 

3.2. Monuments historiques : 
 

Aucun monument nôest class®. 

Objets inscrits : 

. Bâton de procession Saint Nicolas, disparu (XVIIIème s.)  

  Statue de Sainte portant un manteau fleurdelisé (XVème s.) 

  Statue de Vierge ¨ lôEnfant (XVIII-XIXème s.) 
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4. CONSTAT : AU REGARD DE LôANALYSE PAYSAGEREé 
 
Ǒ Pr®server les ®l®ments structurants du paysage naturel (la plaine, les boisements structurants sous toutes ses formes)  

 

Ǒ. Le paysage ouvert de Champagne Crayeuse doit amener ¨ une attention toute particuli¯re dôint®gration de toute future construction dans ces zones de 

perception lointaine afin de conserver une harmonie urbanistique.  

 

Ǒ Prendre en compte la topographie plane sur certains secteurs de la commune rendant plus opportune toute extension de lôurbanisation et notamment 

sur les secteurs dôhabitat r®cent. 

 

Ǒ Les perspectives, les entr®es de villages sensibles (route de Prunay notamment) sont autant de points de vue ¨ entretenir et à préserver dans la 

recherche de la qualit® du cadre de vie, n®cessaire au maintien de lô®quilibre entre lôespace naturel et lôespace b©ti de la commune.  

 

Ǒ Les v®g®tations ¨ proximit® et au cîur du village (haies, vergers, jardins, bosquets) doivent °tre, tant que faire se peut, préservées. Elles ont pour rôle 

de fixer les limites de lôespace b©ti, de dissimuler tout ®l®ment disgracieux, dôa®rer le village, dôint®grer les diff®rentes constructions et de mettre en 

valeur certaines dôentres-elles. Il en est de même pour tous les espaces verts publics au sein de la commune qui sont par ailleurs en cours de 

requalification (place de la mairie et de lô®glise). 

 

Ǒ Affirmer chaque entr®e de village : certaines sont ¨ maintenir et dôautres ¨ recomposer afin dôam®liorer leur qualit® urbaine. Il sôagit de confirmer la 

perception dôun espace agglom®r®, permettant notamment une meilleure adaptation du comportement de lôusager de la route sur ces secteurs sensibles. 

Assurer la densification du tissu bâti et ainsi résorber des « dents-creuses » au centre du village permettra de contribuer à ralentir naturellement les 

vitesses des v®hicules, notamment au niveau de lô®cole.  

 

Ǒ Le b©ti ancien et les constructions plus r®centes sôinscrivent dans une bande moyenne de 60 m de profondeur de part et dôautre de la limite dôemprise 

de la voie publique de desserte. Seuls quelques b©timents agricoles, dont lôusage le n®cessite, se sont implantés au-delà de ces limites traditionnelles. 

Cette r¯gle commune dôimplantation  concoure ¨ sauvegarder lôharmonie du village, la bonne lisibilit® urbaine du front urbain des fonds de parcelles, 

per­u de lôext®rieur du village. Cette limite constitue donc une distance à pérenniser pour la définition du périmètre constructible, conformément aux 

recommandations des Services de lôEtat.  

 

Ǒ La forme urbaine de village-rue doit être respectée, notamment en limitant les possibilités de constructions en double-rideau sans organisation 

coh®rente structur®e autour dôune voie publique ou priv®e ouverte ¨ la circulation automobile. A Faux, lôorganisation historique avec sa centralité 

actuelle, doit orienter le choix des futurs axes de développement. Toutefois, la forme urbaine dominante est le village-rue, dont lôexpression doit °tre 

poursuivie. 
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Evolution de l'effectif de la population 

de FAUX-VILLECERF

entre 1794 et 1954
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B. CONTEXTE SOCIO -ECONOMIQUE  
 

Les données INSEE du présent chapitre sont issues des recensements de la population de 1999 et précédents. Les premiers éléments 

du recensement intermédiaire de 2005 ont été pris en compte. 

 

1. DEMOGRAPHIE  
 

 

1.1. Evolution de la population 
 

 

 

La commune de Faux-Villecerf compte 217 habitants au recensement INSEE de 1999 et 9 habitants de plus en 2005. Elle représentait 3,4 % de la 

population cantonale en 1999. Lôeffectif de la population est donc en augmentation.  

 

 

Evolution de la population 

de FAUX-VILLECERF

entre 1962 et 2005 (source INSEE)
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EVOLUTION COMPAREE DE LA POPULATION 
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EVOLUTION COMPAREE DE LA POPULATION 
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Lô®volution de la population sôest faite de mani¯re irr®guli¯re depuis les ann®es 1950, subissant n®anmoins lôimpact favorable de lôessor (agricole) 

post®rieur ¨ la seconde guerre mondiale puis n®gatif durant la s®quence nationale dôexode rural, ceci jusquôaux portes des années 1980. 

 

 

Le reste du canton possède une évolution plus favorable que la commune de Faux-

Villecerf, durant la période 1990-99 dû pour partie à un rythme de constructions 

neuves plus important dans ces autres communes (ouverture ¨ lôurbanisation de 

terrains ¨ vocation dôhabitat). 

 

La forte rétention foncière sur la commune explique la faiblesse de la dynamique 

démographique. 
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1.2. Nature de lô®volution et composition de la population  
 

 

A lôinstar de la p®riode pr®c®dent les ann®es 80, la perte r®cente dôhabitants est due au d®part de personnes r®sidant sur la commune. Toutefois, 

les années 2000 ont établi une rupture : le solde naturel constamment positif associ® ¨ lôaccueil de nouvelles familles apporte une croissance du 

nombre dôhabitants. 

 
Lôanalyse de lô©ge de la population laisse appara´tre une population vieillissante : la tranche dô©ge 40-59 ans est la plus représentée. Par ailleurs, la 

population âgée reste sur la commune. 

La population active est stable (tranche dô©ge 20-59 ans). 

Les moins de 20 ans en 1982 sont pour partie absents du recensement en 1999 (fin de scolarisation et installation sur leur lieu dôemploié) 

Recensement 2005 : les nouveaux arrivants correspondent probablement aux 0-39 ans. 
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1.3. La composition des ménages 
 

La taille des ménages diminue (perte des 0-19 ans avec maintien des 

familles originelles) 

Il sôagit du ph®nom¯ne visible de diminution du nombre de personnes 

par m®nage (entre 2 et 3) du fait dôun desserrement de la population 

(d®cohabitation, vieillissementé), facteur compl®mentaire tendant ¨ 

augmenter la demande en nombre de logements. 

Evolution de la taille des ménages
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2. HABITAT  
 

2.1. Evolution du parc et de sa composition  

Le nombre de logements augmente au profit des résidences principales, mais au détriment des résidences secondaires. Le nombre de logements 

vacants reste identique. Le potentiel en logements mobilisables reste faible. Hors périodes récentes, le rythme de constructions neuves est peu 

soutenu, au profit dôun effort de r®habilitations exerc® dans le parc ancien. 

. 

 

Evolution du parc de logements 

à FAUX-VILLECERF - valeurs absolues
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EVOLUTION DU TAUX D'ACTIVITE entre 1982 et 1999

3. L'ECONOMIE  
 

3.1. Population active 
 

Par ordre décroissant : communes offrant des emplois (RGP 1999) : 

Troyes (13) ; Marigny (7) ; La Chapelle-St-Luc (6) ; Aix-en-Othe (5) ; Estissac 

(5) ; Romilly-sur-Seine (3) ; Saint-André-les-Vergers (3) ; Dierrey-St-Pierre (2) ; 

Marcilly-le-Hayer (2) ; Mesnil-St-Loup (2) ï Dépendance vis à vis de Troyes, la 

Ch.-St-Luc, Estissac, Marigny et Aix-en-Othe. 

 

43 actifs résidants sur la commune y travaillent (emplois agricoles essentiellement) 

 

La population active progresse constamment depuis les années 80. Le taux de chômage reste modéré 

(en régression). 

 

Ainsi, au cours de la m°me p®riode, le taux d'activit® a nettement augment® depuis 1999 du fait dôun 

nombre de chômeurs moins important.  
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CATEGORIES SOCIO-PROFESSIONNELLES
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La population active se compose dôune forte proportion dôouvriers (Marigny), de 

professions intermédiaires et dôagriculteurs. Lôimage socio-économique de Faux reflète 

lôidentit® rurale de la commune. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ACTIVITES ECONOMIQUES  

 

 

Activités agricoles : 

Lôexploitation agricole est tr¯s pr®sente : 20 exploitations agricoles recensées en 2006. La polyculture est lôactivit® la plus repr®sent®e. 

Actuellement, il existe une installation class®e ¨ vocation dô®levage : le GAEC du Chemin Rouge (vaches ¨ lait et stockage de paille). Elle sôest 

édifiée en limite du finage de Mesnil-Saint-Loup le long de la voie départementale 23. 

 

Autres activités économiques : 

1 pépiniériste (« les serres è), professions lib®rales, artisanat (ma­on, plombieré) 
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3.2. Activité agricole (source RGA, 2000) 

 

 

Entre 1979 et 2000, le nombre d'exploitations agricoles a baissé de près de moitié tandis que la superficie agricole a suivi une évolution inversement 

proportionnelle au nombre dôexploitations. Entre ces deux recensements, les superficies en terres labourables (c®r®ales) sont restées dominantes. La 
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production d'ovins et de porcins a disparu durant la même période. Le cheptel bovin est présent (non communiqué dans le recensement général 

agricole). Lôexploitation dô®levage appartient ¨ 1 agriculteur r®sidant ¨ lôext®rieur de la commune de Faux-Villecerf. 

 

La superficie agricole utilisée (S.A.U.)représente 91,2% de la superficie totale de Faux-Villecerf. La S.AU. des exploitants de la commune est 

supérieure à la surface exploitée du territoire communale : certains agriculteurs exploitent des terres au-delà du finage de Faux-Villecerf. 

 

En 2000, 17,4 % des exploitants ont moins de 40 ans, part qui a pratiquement été divisée par 2 depuis 1979. La part des exploitants âgés de 40 ans 

54 ans est la plus représentée (55,2%). 

 

Contexte agricole : 

 

Aux termes de lôarticle L 111-3 du code rural, lorsque des dispositions législatives ou réglementaires soumettent à des conditions de distance 

lôimplantation ou lôextension de b©timents agricoles vis ¨ vis des habitations et immeubles occup®s par des tiers, la m°me exigence d ó®loignement 

doit être imposée ¨ ces derniers ¨ toute nouvelle construction pr®cit®e ¨ usage non agricole n®cessitant un permis de construire, ¨ lôexception des 

extensions de constructions existantes. Ce principe de r®ciprocit® concerne, dôune part, lôimplantation ou lôextension de b©timent agricole, et , 

dôautre part, toute construction nouvelle ¨ usage non agricole n®cessitant un permis de construire, ¨ lôexception des extensions. 

 

Les conditions de distance sont fixées par : 

- le règlement sanitaire départemental (RSD) qui fixe des prescriptions applicables aux activit®s dô®levage et aux autres activit®s agricoles pour les 

exploitations non soumises à la législation sur les installations classées ; 

- la r®glementation relative aux installations class®es pour la protection de lôenvironnement (ICPE) qui prévoit des modalités différentes de 

d®termination de distances minimales selon que les installations agricoles rel¯vent dôun r®gime dôautorisation ou dôun r®gime de déclaration et 

suivant le mode dôexploitation (lisier ou liti¯re) 

 

Les abris à animaux devront être situés à une distance de 50 mètres des immeubles habités ou habituellement occupés par des tiers (ex : abri pour un 

cheval). 

Actuellement, il existe une installation class®e sur la commune, il sôagit du GAEC du ç chemin rouge » (vaches à lait et stockage de paille). 

 

Cette installation génère une distance  

- de 100 m¯tres par rapport ¨ toutes les habitations occup®es par des tiers (¨ lôexception des logements occup®s par des personnels de 

lôexploitation et des g´tes ruraux dont lôexploitant a la jouissance) ou des locaux habituellement occupés par des tiers, stades ou terrains de 

camping agr®®s (¨ lôexception des campings ¨ la ferme), ainsi que des zones destin®es ¨ lôhabitation par des documents dôurbanisme opposables 

aux tiers, 
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- de 35 mètres par rapport aux puits et forages , sources, aqueducs en écoulement libre, toute installation souterraine ou semi-enterrée utilisée pour 

le stockage des eaux, que les eaux soient destin®es ¨ lôalimentation en eau potable ou ¨ lôarrosage des cultures maraîchères, rivages, berges des 

cours dôeau. 
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4. CONSTAT : AU REGARD DE LôANALYSE SOCIO -ECONOMIQUEé 
 

- Faux-Villecerf est une commune attractive du fait de son positionnement géographique entre vallée de Seine et vallée de la Vanne. La 

commune affiche depuis 1999 un rajeunissement de sa population (26 enfants de moins de 6 ans sont recensés). Mais la pression foncière reste 

modérée. Les propriétaires de terrains constructibles situés dans la commune entretiennent une certaine rétention foncière. 

 

- Les contraintes observées sur Faux-Villecerf : maillage actuel du r®seau dôeau potable en d®faveur dôune extension sur certains secteurs, 

r®tention fonci¯reé, am¯nent les nouveaux arrivants ainsi que des enfants dont les parents r®sident dans la commune, ¨ sôinstaller 

préférentiellement sur les communes limitrophes. 

 

- Face à cette situation, Faux-Villecerf souhaite maintenir un développement, mais de manière modérée et réfléchie, tout en conservant les 

formes actuelles de la commune. Ce souhait se traduit notamment par un projet de lotissement communal, afin de mettre à disposition des terrains à 

b©tir. Cette op®ration n®cessitera un doublement du r®seau dôeau potable actuel (insuffisant) pour assurer une desserte correcte des futures 

constructions mais aussi pour garantir une défense incendie efficace.  

 

- Il sôagit de veiller ¨ un ®quilibre entre la n®cessit® dôaccueillir de nouveaux habitants par lôouverture de terrains ¨ lôurbanisation et la 

valorisation des dents creuses actuelles et la préservation des terres agricoles. 
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DEFENSE INCENDIE ACTUELLE 
(représentation schématique) 

 

5. LES EQUIPEMENTS ET SERVICES DôINTERET GENERAL  
 

5.1. ADSL par WIFI 
 
Faux-Villecerf b®n®ficie depuis peu dôun r®seau ADSL sans-fil de type WIFI, mis en place sur lôinitiative du Conseil G®n®ral de lôAube. Deux 

bornes dôacc¯s sont implant®es par lôop®rateur télécom sur le village : une sur la mairie, lôautre ®tant situ®e sur le nouveau p¹le socioculturel (¨ 

proximité des terrains communaux de loisirs). 

 
La couverture du village est assur®e partiellement dans les conditions actuelles de lô®talement urbain. Le secteur de Villecerf nôest pas correctement 

desservi par cet équipement. Toute extension linéaire le long de la route de Mesnil et de Saint Lupien se ferait au détriment de la mise à disposition 

dôune connexion ADSL satisfaisante, en raison dôun ®loignement excessif. 

 

5.2. EAU POTABLE et DEFENSE INCENDIE 
 

La d®fense incendie est assur®e par deux r®serves dôeau et un poteau.  

 

La commune est alimentée en eau potable par le Syndicat de la 

Craise. Des problèmes de pression et débit existent au sud-est du 

village : chemin des Serres, chemin du Réau et route de Mesnil-

Saint-Loup. 

 

Un projet de renforcement du r®seau AEP actuel est ¨ lô®tude : un 

bouclage du r®seau entre la route de Prunay et lôentr®e du village en 

venant de Mesnil, en passant par le chemin des Derrières de Faux. 

 

La d®fense incendie et lôadduction dôeau en seraient am®lior®es. 

Lôobjectif de la carte communale est notamment de permettre un 

renforcement coh®rent du r®seau dôeau, en doublant tout le r®seau 

dôeau (sans d®grader la voirie existante sous laquelle est disposé le 

réseau actuel). Ce renforcement passera par les chemins 

dôexploitation ext®rieurs afin dôalimenter les zones urbanisables de 

mani¯re satisfaisante pour lôensemble des futurs usagers. 
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5.3. ASSAINISSEMENT et DECHETS 
 
La collecte des d®chets est organis®e par la Communaut® de communes de lôOrvin et de lôArdusson. Le ramassage des ordures m®nag¯res est 

organis® une fois par semaine. Le tri s®lectif lôest ®galement une fois par semaine. Deux d®chetteries situ®es ¨ Marcilly-le-Hayer et Marigny le 

Châtel, sont mises à la disposition de la population. 

 

Pour ce qui est de lôassainissement des eaux us®es domestiques, la commune est assainie par des dispositifs dôassainissement non 

collectifs. 

 

Suite à la réalisation du plan de zonage en 2006, une d®marche de mise en conformit® des syst¯mes dôassainissement autonome 

devra °tre r®alis®e dans les prochaines ann®es, en concertation avec lôAgence de lôEau Seine-Normandie et le Conseil G®n®ral de lôAube. 

 

5.4. Equipements scolaires  
 
La commune fait partie dôun regroupement p®dagogique avec les communes de Prunay Belleville (maternelle, CP et CE1) et Saint Lupien 

(Maternelle). Faux-Villecerf accueille les CM1 et CM2. 

 

5.5. Equipements socioculturels et sportifs 
 

- 2 terrains communaux de sports : tennis et terrain de football 

- 1 salle multimédia et point lecture (ancien « Rapido ») : local de réunion des associations, pôle multimédia. 

 

En projet : salle des f°tes intercommunale H.Q.E. (Haute Qualit® Environnementale) sur le site de lôactuel terrain de football, en remplacement de la 

salle préfabriquée devenue obsolète. 

 

La commune de Faux-Villecerf dispose de chemins inscrits dans le plan départemental des itinéraires de promenade et de randonnée : 

- chemin rural dit « Fin des Charrières », 

- chemin rural dit « Fin de Chartemps », 

- chemin rural dit « Fin de Tilliat », 

- chemin rural de Villadin à Mesnil Saint Loup, 

- chemin rural dit «  Fin de la Haye Boulins », 
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- chemin rural dit « Fin de Dierrey Saint Pierre », 

- chemin rural dit « Fin de Faux Villecerf », 

- chemin rural dit « Fin de Cognat », 

- chemin rural dit « Fin de Bourseron », 

- chemin rural dit de « Feuchot », 

- chemin rural dit « Fin de Palis », 

- chemin rural dit de « La Fin de la Croix », 

- chemin rural dit « Queue de Poêle », 

- chemin dôexploitation dit ç Fin de Villadin », 

- chemin dôexploitation dit ç des Azaines ». 

 

5.6. Equipements administratifs  
 
Dans ce domaine, les principaux services adress®s aux habitants sont ceux quôoffre la Mairie. La salle multim®dia vise ®galement à devenir un 

« point services è permettant dôaccomplir des d®marches administratives en ligne, vis le r®seau internet, pour les personnes ne disposant pas dôun 

équipement informatique adapté. 

 

5.7. Lieu de culte 
 
Ą 1 église (dont la toiture a été restaurée en 2005). 

Cette église sert aux offices, et fait partie du regroupement paroissial intercommunal (avec Dierrey Saint Pierre, Mesnil Saint Loup et Pâlis) 
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JUSTIFICATION DES DISPOSITIONS DE LA 
CARTE COMMUNALE 
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A. PARTI DôAMENAGEMENT 
 

 

1. CONTEXTE PRECEDANT LôELABORATION DE LA CA RTE COMMUNALE  
 

La commune de Faux-Villecerf ne poss®dait pas de document dôurbanisme. Ainsi, conform®ment aux dispositions du Code de lôurbanisme, 

les communes non dot®es dôun document dôurbanisme en tenant lieu sont soumises en mati¯re dôurbanisme et de construction aux 

dispositions du Règlement National dôUrbanisme (R.N.U.) r®gi par les articles R 111-1 à R 111-27 du Code de lôUrbanisme ; ainsi quô¨ 

lôarticle L 111-1-2 dit ç de constructibilit® limit®e è (¨ lôexception pour les communes dot®es dôune Carte Communale). 

 

Art. L. 111-1-2 ç En lôabsence de plan local dôurbanisme ou de carte communale è opposable aux tiers ou de tout document dôurbanisme en 

tenant lieu, seules sont autorisées, en dehors des parties actuellement urbanisées de la commune : 

 

- Lôadaptation, le changement de destination, la r®fection ou lôextension des constructions existantes ; 

- Les constructions et installations n®cessaires ¨ des ®quipements collectifs è, ç ¨ la r®alisation dôaires dôaccueil ou de terrains de 

passage des gens du voyage è, ¨ lôexploitation agricole, ¨ la mise en valeur des ressources naturelles et ¨ la r®alisation dôop®rations dôint®r°t 

national ; 

- Les constructions et installations incompatibles avec le voisinage des zones habit®es et lôextension mesur®e des constructions et 

installations existantes ; 

- (Loi. n° 2000-1208, 13 déc. 2000, art. 33 ) Les constructions ou installations, sur délibération motivée du conseil municipal, si 

celui-ci consid¯re que lôint®r°t de la commune, ç en particulier pour ®viter une diminution de la population communale è, le justifie, dès lors 

quôelles ne portent pas atteinte ¨ la sauvegarde des espaces naturels et des paysages, ¨ la salubrit® et ¨ la s®curit® publique, quôelles 

nôentra´nent pas un surcro´t important de d®penses publiques et que le projet nôest pas contraire aux objectifs vis®s ¨ lôarticle L. 110 et (L. 

n°95-115, 4 f®v. 1995) aux dispositions des chapitres V et VI du titre IV du livre Ier ou aux directives territoriales dôam®nagement précisant 

leurs modalit®s dôapplication. 

 

 

 

 

 



Carte Communale de FAUX-VILLECERF ï Rapport de Présentation 

CDHU ï 11 rue Pargeas ï10000 TROYES ï2007. 48 

2. OBJECTIFS COMMUNAUX ET JUSTIFIC ATION DU PROJET DE DEVELOPPEMENT COMMUNAL  
 

Les objectifs dôam®nagement de la commune d®coulent du diagnostic pr®alable et peuvent °tre expliqu®s et synth®tis®s en 3 points : 

 

1. Ma´triser la forme urbaine de la commune et permettre un d®veloppement harmonieux de lôagglomération pour 

accueillir de nouvelles populations. 

2. Permettre la construction, notamment ¨ vocation dôhabitation, de mani¯re raisonnable. 

3. Valoriser les équipements et services préexistants (eau, électricité, défense incendie, voirie, WIFI) et permettre 

leur amélioration en lien avec le développement souhaité de la commune. 

 

3. MAITRISER LA FORME UR BAINE DE LA COMMUNE ET PERMETTRE UN DEVE LOPPEMENT HARMONIEUX  DE 

LôAGGLOMERATION POUR A CCUEILLIR DE NOUVELL ES POPULATIONS 
 

Au regard de la situation de la commune (de sa bonne desserte), de sa d®mographie et du site attractif quôoffre le village, Faux-

Villecerf entend poursuivre le maintien de la population existante mais aussi lôaccueil raisonnable de nouveaux m®nages au sein du bourg. 

Cet accueil se fera dans le respect des ®quilibres en place et de lôidentit® du bourg. Ainsi les espaces ouverts ¨ lôurbanisation, n®cessaires au 

maintien dôune ®volution d®mographique positive visent ¨ la mise en îuvre des principes suivants : 

 

Eviter la dispersion de lôhabitat et conserver lôesprit dôun bourg group® et int®gr® ¨ son environnement a travers les mesures 

suivantes : 

 

- Le charme du paysage local est en grande partie généré par le patrimoine minéral (corps de ferme réhabilités avec utilisation de matériaux 

locaux : craie, brique, tuile terre cuite de petite section, silex) et par le patrimoine végétal (paysage de cultures, boisements sous forme de 

vergers int®grant le village dans le paysage ouvert, dôam®nagement paysager des parcelles b©ties) mais ®galement par la topographie plane 

autour du village (hormis lôentr®e de village en provenance de Mesnil Saint-Loup). Il sôagit de pr®server ces composantes paysag¯res en 

accompagnant de manière équilibrée certaines de leurs contraintes  

 

- Les perspectives, les entrées de villages sont autant de points de vue à entretenir et à développer dans la recherche de la qualité du cadre 

de vie n®cessaire au maintien de lô®quilibre entre lôespace naturel et lôespace b©ti. Il sôagira notamment dôavoir une attention particulière vis 

à vis des ®l®ments constituant chaque entr®e dôagglom®ration : certains secteurs sont ¨ recomposer, dôautres entr®es sont ¨ affirmer ou ¨ 

maintenir. 
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- Le centre bourg est mis au cîur du projet. La zone dôurbanisation future notamment ¨ vocation dôhabitat a ®t® choisie afin de conserver 

lôimage traditionnelle du village et de lôancien hameau. Les dents-creuses (espaces non b©tis au sein de lôagglom®ration) sont encore 

nombreuses. Pourtant, lôopportunit® de desservir un futur lotissement, situ® sur une r®serve fonci¯re de la commune derri¯re lôEglise, 

appara´t de mani¯re ¨ poursuivre le d®veloppement de lôagglom®ration sur elle-même (par le chemin de la Garenne ou encore appelé 

chemin dôexploitation des Derri¯res de Faux). 

 

- Ces zones ont ®galement ®t® identifi®es en sôappuyant sur la topographie contraignante du territoire afin dôadapter la trame urbaine future 

avec lôorganisation originale du bourg et dôencourager une bonne int®gration urbaine sans rupture. 

 

- La d®finition de la forme urbaine du village sôest ®galement attachée à ne pas recourir à un simple développement linéaire. Sur certains 

secteurs ces extensions sôinscrivent comme une phase de d®veloppement pr®paratoire ¨ lôurbanisation en profondeur des cîurs dôilot et 

fonds de parcelle (rue dôObterre et chemin du R®au). Cette urbanisation future nécessite la mise en place de réseaux (routier, électricité, eau 

potable), qui devront °tre r®alis®s par la commune, avant de pouvoir envisager lôextension de la zone constructible. 

 

- Les constructions en double-rideau sont à limiter. Ce type de disposition urbaine, moyennant la r®alisation ponctuelle dôune impasse ou 

dôune servitude de passage, provoque un ®talement urbain d®sorganis® en fond de parcelle. Au-delà des difficultés de gestion de ces voies 

privées ouvertes à la circulation publique, il sôagit plut¹t dôune recherche de rentabilisation ®conomique de lôespace (pratique en zone tr¯s 

urbanisée : cîurs dô´lots enclav®sé) que dôun am®nagement dôensemble respectueux de la typologie urbaine des villages ruraux comme 

Faux-Vi llecerf.    

 

Rationnaliser la consommation des terres cultiv®es et assurer la p®rennit® de lôactivit® agricole : 

 

- Lôurbanisation est concentr®e au sein et en continuit® des parties actuellement urbanis®es. 

 

- Les cîurs dô´lot ¨ enjeu agricole sont exclus de la zone constructible (entre le chemin des Serres et la rue dôObterre) 

 

- Les chemins dôexploitation non communaux ne constituent pas  syst®matiquement des axes de desserte confortable (maintien dôune 

emprise suffisante pour le passage des engins agricoles, problème de stationnement, desserte en réseaux inexistante). 

 

Les équipements de desserte : 

 

- Lôabsence de r®seaux et/ou de chauss®e am®nag®e justifie le non-classement de certains secteurs en zone constructible.  
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- Par ailleurs, le bouclage, à moyen terme, du r®seau dôeau potable par le chemin dôexploitation des Derri¯res de Faux (chemin de la 

Garenne) permet dôorienter le d®veloppement de lôurbanisation le long de cet axe. 

 

- Au vu des difficult®s de distribution de lôeau potable (pression et d®bit) ¨ lôextr®mité sud-est du village, le développement urbain y sera 

mod®r®, dans un premier temps. Le doublement du r®seau dôeau permettra ult®rieurement la prise en compte des terrains nouvellement 

desservis, dans le cadre dôune r®vision future de la carte communale. 

 

Sécurité routière : 

 

La forme urbaine, inadapt®e ¨ la perception de lôagglom®ration par les automobilistes de transit, induit chez certains dôentre eux des 

comportements dangereux. Il convient, en particulier, dôaffirmer fortement les entr®es dôagglom®ration. La travers®e dôune agglom®ration 

®tir®e en longueur constitue une contrainte pour les usagers en transit souvent ressentie comme excessive. Lôopportunit® dôouvrir à 

lôurbanisation des zones situ®es aux extr®mit®s de lôagglom®ration est ainsi ¨ ®viter. Une agglomération trop longue induit non seulement des 

dangers en elle-m°me, car le niveau de vigilance des conducteurs sôalt¯re rapidement, mais aussi de part et dôautre de la zone urbaine car les 

usagers ont tendance à vouloir rattraper le temps perdu. 
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B.  ZONAGE ET REGLEMENT  
 

1. REGLEMENT  
 

Deux secteurs sont définis : la zone constructible (C) et la zone o½ les constructions ne sont pas autoris®es (NC), conform®ment ¨ lôarticle R124-

3 du Code de lôUrbanisme. 

 

Article R124-3 du Code de l Urbanisme 

(Décret nº 76-25 du 6 janvier 1976 Journal Officiel du 13 janvier 1976) 

 (Décret nº 98-913 du 12 octobre 1998 art. 41 Journal Officiel du 13 octobre 1998) 

 (Décret nº 2001-260 du 27 mars 2001 art. 1 Journal Officiel du 28 mars 2001) 

 (Décret nº 2004-531 du 9 juin 2004 art. 3 I Journal Officiel du 13 juin 2004) 

 (Décret nº 2006-1683 du 22 décembre 2006 art. 1 VII Journal Officiel du 28 décembre 2006 en vigueur le 1er février 2007) 

 

   Le ou les documents graphiques délimitent les secteurs où les constructions sont autorisées et ceux où les constructions ne sont pas autorisées, à 

l'exception de l'adaptation, du changement de destination, de la réfection ou de l'extension des constructions existantes ou des constructions et 

installations nécessaires à des équipements collectifs, à l'exploitation agricole ou forestière et à la mise en valeur des ressources naturelles. 

   Ils peuvent préciser qu'un secteur est réservé à l'implantation d'activités, notamment celles qui sont incompatibles avec le voisinage des zones 

habitées. 

   En zone de montagne, ils indiquent, le cas échéant, les plans d'eau de faible importance auxquels il est décidé de faire application du huitième 

alinéa de l'article L. 145-5. 

   Ils délimitent, s'il y a lieu, les secteurs dans lesquels la reconstruction à l'identique d'un bâtiment détruit par un sinistre n'est pas autorisée. 

   Dans les territoires couverts par la carte communale, les autorisations d'occuper et d'utiliser le sol sont instruites et délivrées sur le fondement des 

règles générales de l'urbanisme définies au chapitre Ier du titre Ier du livre Ier et des autres dispositions législatives et réglementaires applicables. 
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2. ZONAGE 
 

LES ZONES CONSTRUCTIBLES (voir plan : périmètre rouge) 
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La justification du zonage de la zone constructible est réalis®e en parcourant le village dans lôaxe de la rue Saint martin, côest-à-dire 

du Nord-Ouest au Sud-Est. 

Par ailleurs, lô®laboration du zonage des zones constructibles a ®t® ®tablie suivant quelques r¯gles g®n®rales. Il sôagit de limiter 

lôurbanisation ¨ 60 m de profondeur (parall¯lement ¨ lôemprise de la voie publique de desserte) de mani¯re ¨ respecter lô®talement 

urbain originel. Toutefois, des cas particuliers sont à prendre en compte :  

. présence de bâtiments agricoles : la zone constructible et non constructible permet la réalisation de ce type de construction : 

il est préférable, dans la mesure du possible, de maintenir ces constructions agricoles en zone non constructible.  

. seuls les fonds de parcelle appartenant à un propriétaire ayant directement accès sur le domaine public de desserte, sont 

class®s en zone constructible (allant jusquô¨ 60 m de profondeur) 

. le trac® de la zone constructible prend en compte le positionnement du b©ti se situant dans lôemprise de la limite de 60 m de 

la zone constructible. Par conséquent, les bâtiments agricoles sont de préférence exclus de la zone constructible. Les autres 

b©timents, notamment ¨ vocation dôhabitation, sont class®s en zone constructible. 

. dans la mesure du possible, la limite de la zone constructible sôappuie sur les rep¯res cadastraux : bornes et limites de 

parcelles. 
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Lôentr®e du village en venant de Saint-Lupien est ¨ recomposer. Actuellement deux constructions dôhabitation se trouvent 

éloignées des parties agglomérées. Ainsi les terrains situés en vis-à-vis d lôautre c¹t® de la RD sont class®s en zone constructible, le 
croisement avec le chemin dôexploitation de Marigny, marquant une limite claire dôentr®e dôagglom®ration.  Le chemin dôexploitation latéral 
au CD23 sert actuellement de desserte aux constructions dôhabitation. 

 

En venant de Villadin :  

La seule construction se desservant sur cette route est un hangar agricole. Lôentr®e dôagglom®ration sera assur®e par lôouverture ¨ lôurbanisation des 

terrains face à la rue Saint-Martin et par le hangar agricole.  

 

 

Le chemin de Villemaur est une ancienne voie de desserte du village. Aujourdôhui menant aux champs, la zone constructible intègre les seules 

constructions existantes. Le classement de lôextr®mit® de ce chemin en zone inconstructible vise ¨ permettre lôextension dôune future voie 

carrossable dans le cadre de lôextension du village. Cette orientation limitera le risque de cr®ation dôune impasse. 
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Le chemin de la Croix dessert lô®cole, une construction dôhabitation, le nouveau p¹le culturel-multimédia (ancien « rapido »), les terrains de tennis 

et de football communaux. Depuis 2006, un projet de salle des fêtes socioculturelle respectant les normes de Haute Qualité Environnementale 

(destin®e ¨ remplacer lôactuel pr®fabriqu®) devrait voir le jour sur lôemprise de lôactuel terrain de football. Afin de permettre la concr®tisation de ce 

projet, la zone constructible est étendue en prolongement des équipements collectifs actuels. Face à ce secteur, les terrains sont maintenus en zone 

non constructible : les nuisances apport®es par une salle des f°tes (bruit, stationnementé)  concourent ¨ privil®gier une mise ¨ lô®cart de ce type 

dô®quipement. 

 

La situation des r®serves fonci¯res de la commune, situ®es de part et dôautre du chemin dôexploitation dit de la Croix ne permet pas une 

urbanisation cohérente avec la forme générale de la commune. Il a été décidé de les rendre inconstructibles pour cette raison et de privilégier 

lôextension sur dôautres zones plus propices (¨ proximit® de lôEglise et le long des voies existantes partiellement ou totalement équipées). 



Carte Communale de FAUX-VILLECERF ï Rapport de Présentation 

CDHU ï 11 rue Pargeas ï10000 TROYES ï2007. 56 

 

 

 

Route de Prunay : 

Le cimeti¯re, isol® du reste du village, est class® en zone constructible. Lôentr®e dôagglom®ration est bien marqu®e par les fonds de jardin arborés, 

zone tampon entre la zone agricole et la zone urbaine. Seul un hangar agricole est intercalé entre le village et le cimetière. Sur ce secteur de 

topographie plane, lôint®gration des constructions dans le paysage est primordiale : le bâti actuel est très bien inséré dans le paysage. Toute nouvelle 

construction cr®erait un effet dôopposition dans cet environnement. Les espaces b©tis sont donc maintenus dans leurs limites actuelles. 
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Lôancien chemin de Faux-Villecerf à Villadin  correspond de nos jours à une impasse. De ce fait la zone constructible se limite aux constructions 

existantes desservies sur la voie publique. 
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Vers Pâlis : 

Le long de la rue dôObterre, la zone constructible int¯gre des espaces non b©tis pouvant °tre desservis directement sur la voie publique, sans 

cr®ation de voirie interne. A ce stade de d®veloppement de la commune, le chemin dôexploitation dôAix nôa pas vocation ¨ desservir des 

constructions dôhabitations. La zone constructible y est donc limit®e aux constructions existantes. 

Lôentr®e dôagglom®ration est marqu®e par la seule pr®sence dôun b©timent agricole (hangar m®tallique), au-devant des constructions dôhabitants 

constituant r®ellement lôentr®e de village. Lôextension de lôurbanisation ®tant limit®e au chemin dôAix, elle lôest ®galement en vis-à-vis de la route 

de Pâlis.  

Le cîur dô´lot situ® entre le chemin des Serres et la rue dôObterre, est class® en zone non constructible afin de conserver sa vocation agricole. Il 

sôagit des fonds de parcelle situ®s au-delà des 60 m et liés, en grande partie avec lôactivit® agricole des serres de Faux-Villecerf (parcelles plantées 

de végétaux). 

La  zone constructible au sud de la rue des Serres est positionnée à 60 m de profondeur. Les serres sont ainsi, en partie, maintenues en zone non 

constructible (côest-à-dire ¨ vocation agricole). Dans le cas dôun changement dôaffectation des terrains voisins au chemin, lôurbanisation se 

poursuivra de manière cohérente face à la voie publique de desserte. 
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Le chemin du Réau est carrossable mais partiellement viabilis®, nôaccueillant quôune seule construction dôhabitation situ®e ¨ lô®cart. La 

discontinuit®  urbaine est ¨ r®sorber. A d®faut de disposer dôores et d®j¨ dôun projet dôam®nagement dôensemble (public ou priv®)  pour ce cîur 

dô´lot, la limite de la zone constructible est d®finie jusquôau droit de la construction existante. Les terrains non b©tis situ®s en bordure du chemin du 

R®au et du CD60 permettent de disposer dans lôavenir de points dôentr®e potentiels ¨ lôint®rieur de cette zone afin de rationnaliser lôutilisation de 

cet espace strat®gique. Ainsi, le reste du secteur est maintenu en zone non constructible, afin dô®viter la cr®ation de nouveaux terrains enclavés et de 

dents creuses. 

La sortie du village en direction de Mesnil-Saint-Loup est ponctuée par la pr®sence dôun b©timent agricole, class® en zone non constructible. La 

zone constructible ne d®bute quô¨ la premi¯re construction dôhabitation, sa limite ®tant ®tendue en projection le long du chemin du Réau. 
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Concomitamment au projet de bouclage du r®seau dôeau potable par le chemin dôexploitation des Derri¯res, il appara´t opportun de planifier 

lôextension du village non pas au-delà des limites urbaines actuelles, mais en « épaississant » le tissu urbain par doublement de la rue principale 

(rue Saint Martin). Les premières constructions récentes édifiées le long du chemin communal de la Garenne amorcent cette perspective de 

développement à moyen terme. 

La commune projette la r®alisation dôun lotissement communal. La zone constructible int¯gre le terrain de la commune ainsi que les parcelles 

situées face à ce futur secteur à lotir.  

En direction de Dierrey-Saint-Pierre, la zone constructible se limite au b©ti existant. La pr®sence dôun chemin dôexploitation lat®ral au CD60, non 

communal, ne permet pas de desservir de manière cohérente les terrains situés au-delà du chemin de la Garenne. 

 


















